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nttniffi—Et il ft refusé de te suirfe ?..

—■Mais non, an contraire, il 
n'a même pas pris le temps de 
passer chez lui. Je suis arrivé 
devant lui parce que je courais...

—Ah ! mon Dieu, qu’il vien­
ne, qu’il vienne !...

Presque au même instant, M. 
Consolât entrait.

Il salua Denise et, sans s’as­
seoir, demanda :

—Vous avez besoin de moi.». 
Que se passe-t-il ?

—Ah! monsieur le commis­
saire de police, aurons-nous le 
temps

Kt Deniee, en quelques mots, 
raconta à l’officier de police les 
tentatives qu’elle avait faites 
auprès du juge d'instruction et 
du procureur général. Comme 
cette confession, et les détails 
qu’elle donnaient ne pouvaient 
être racontés devant Justine 
dont ils eussent renouvelé l’a­
troce douleur, l’infirme avait 
pris à part M. Consolât et l’a­
vait am né dans sa chambre à 
coucher

Tout d’abord elle se heurta à 
l’incrédulité du commissaire 
quand elle lui redit l’aveu péni­
ble qu’elle avait fait au procu­
reur général Mais Nabote s’y 
attendait. Son expérience avait 
été mise à l’épreuve deux fois et 
elle ne se laissa pas décourager.

-T-Oui, continua-t-elle avec 
une énergie croissante, on ne 
m’a pas crue quand j’ai dit que 
Chap otte Gélibert avait été as­
sassinée non par Jacques mais 
par ma mrèe... On m’a répon­
du ;

miLLETM M - OU*.»MON, PIGEON & Oie —dJne vente dé limites trèfl im­
portantes a eu lieu à l’hotel Russell 
aujourd’hui à 2.30 h«*s. Les mar 
chands de bois s’y étaient dodné 
rendez-vous.

Une Merveilleuse Relique-®*
ANCIENNE, MISTErÎTuTe" PROFONDE !

«LAUKKM •XjB
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Prescription* feaCONDAMNE A MORTRUE RIDEAU
—La journée a été bieti remplie 

hier au Rifle Range. Pour la sixiè 
me fois, les gardes à pied du gou­
verneur général ont gagné le tro­
phée présenté par la force auxiliaire 
de la Grande Bretagne et le 43ième 
bataillon s’est aussi distingué. Les 
amateurs de tir ont une belle occa­
sion de bien se distraire en assistant 
à ces exercices

—Lee travaux sur le Parc Lanr- 
downe pour terminer les préparatifs 
avant l’ouverture de l’Exposition, le 
24 courant, se poursuivent avec vi­
gueur ; tout sera prêt en temps 
malgré les nombreux retards causés 
par la pluie.

—On commence à s’apercevoir en 
ville que les citadins nous sont déjà 
revenus en grand nombre des pla­
ces d’eau et autres endroits où Ils 
é’a'ent en villégiature.

r so procurer un excellent lunch

pourra m
O’Connor, ___ ____ ,__ _____
Bons lits ; bonne labié ; comfoit 
pour tous el prix raisonnable.

—Ce matin était jour de foire aux 
chevaux sur le marché By ; bien 
peu ôtaient off.rts cependant et les 
prix offerts n’ôiaient pas très-élevés.

—La rue St Patrice a été macada­
misée à d vers endroits par les jour­
naliers de la corporation.

—L< s travaux d’agrandissi ment 
de l’église Sle Anne transformai ont 
complètement ce temple qui ne le 
cédera tn rien aux autres d’Ottawa 
lorsque le tout sera terminé.

—Les propriétaires de voitures 
d’excursion ont fait bonne recette 
aujourd’hui en conduisant sur le 
terrain des courses un nombre con­
sidérable d’amateurs de sport.

—L’inspecteur sanitaire Proulx 
continue activement ses visites dans 
les cours de la basse-ville.

—Le Dr Sir James Grant est de 
retour à Ottawa depuis hier.

—Ou a macadamisé, la rue Queen 
près du marché Wellington.
Les pin# belle* photograu 
liez J. B. Dorion, No. 569, rue » 

coin do la ruo Rideau.
—Les pompiers ont suspendu 

pour quelque temps leurs exercices 
du matin ; l’échelle de sauvetage 
devra subir quelques légères amé­
liorations aussitôt que l’exposition 
des appareils de sauve age 
lieu à Montréal.

—La bâtisse de la Bank noie Co. 
sur la rue Wellington sera prête à 
è re occupée vers le milieu de

TROISIEME PARTIEJERSEY POUR ENFANTS
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Publié par 1Les Canadiens qui ont traversé i’Atlàntiq*e< jusqu’en Angleterre et visité la grande institution 
nationale, le Musée Anglaiâ, à Londres, se rappellent sans doute avoir va dans le corridor des Anti 
ouités, une vieille pierre montrant la trace de» sècles—fendillée—usée par le tempe—supportée par 
des broches en fer portant une légende’qui se|lit"comme suit :

FILLE BT SŒURI VII

ÎOeme A8HÊIAinsi c’est pour le lende­
main !...

Son regard s'attachait au jour­
nal comme si elle eût voulu sai­
sir entre les lignes un sens qui 
lni échappait.

Nabote dit, avec un accès de 
fureur :

C’est pour demain, entendez- 
vous, pour demain.-, quand le 
jour paraîtra... Encore quelques 
heures et Lauriot sera guillotiné 
pour expier un crime que vous 
avez commis.

C ries, la vieille comprit, car 
sur ton visage, si blême qu’il 
ressemblait à celui d’une morte, 
s’épandit une pâleur verdâtre.. 
Ses lèvres s’agitèrent comme 
pour prononcer des paroles et 
un de ses bras remua... puis ce 
fut tout et ses regards restèrent 
obstinément fixés sur un coin de 
sa robe brune, la même qu’elle 
portait le jour des assises.

Et le petit Pierre qui ne reve­
nait pas { Qu’attendait-il donc ? 
Est-f^e qu’il aurait rencontré des 
gamins et qu’il se serait mis à 
jouer, malgré les recommanda­
tions pressantes de Denise ? Il 
était parti depuis une demi-heu­
re...

I4* « TROUVEE ’*
Durant des Excavations laites 

dans les Raines de 
l'Ancien Temple d'isls, 

Athènes, Ore ce, en 1633.I JERSEY D'AUTOMNE POUR 
DAMES

AU PRIX Di la MANUFACTURE
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Prix de 1’Sur la fsïedi cette pierre on voit, dîna un 

excellent état de présidai ion des reniâmes le 
signe» h éroflypbes, représentant plu 
tiens et datant de cet Age de super,lition où es 
p- uples se p oeterna.ent devant lis étoiles et les 
pla êtes et une grande vénération a- rattache à 
cette Merveilleuse BJique.

Une i holographie de celte pierre appelée 
“Grande Ma, gi” a été importée en notre paya 
et l’un de no» hommes de sclem e a pn le 

b e de traduire le» hiéroglyphes qui la i-e- 
gue anglaise, ce qui résulte 

■ lion de 680 lettres (d’ai roa 1.0 re 
ui n’avait aucune s’gnifl- 

n content de cela, d’autres 
un homme bien

6A mu a n-.-

I Wa aa. pour la ville. 
“ an dehors de

CORPS ET CALEÇONS GRIS ET 
ROUGE A 50 CENTINS;

PIGEON, PIGEON A CIE.. _
BFE BIDEAU.

i

mpension de première classe c 
lieux s’adresser qu'au No. 30, 
r, chez Madame Christie Ci

Toutes lettres, coi 
te. doivent dire adr

couvre en lan

r ystème de compter) q 
c ition apparente. Non 

k. r cherch » ont été faites par u 
\ versé dans le langage mystique et d * arts an- 
£ ciens de même que dans la langue Chaldéique 
y*N qui. après-le longe mois de travail a réussi à 

.» découvrir la cl«f de l'éiilfme de cotte Mervti!- 
j leuse Maggi. Ainel, à forte de persévérer ce el 
; d'entreprise, m caractéii tique à notre grande 

telle précieuse relique a été ira sformée 
■ 4 en otyel d’intérêt vital \ o. r le public « t lui 

‘ tiendra lieu 1 horeecope pour les âges futurs.
^ 7 A l’aide de là sob tion e "Maggi" voua dira

, l’espace que vous occupez dans le Zodiaque, la 
y= planète qui est votre guide, de laquelle des 

douze tribus d'Israël vous êtes le descendant 
direct et vos trails caractéristiques, 

e chance future, vos affaires, votre richesse, vos amours 
: de la chance et où vous pourrez tenter des spé.ula-

général Ifev/ir 08<

BUREAUX3 âl»\iFLANNELLE GRISE
TOUTE LAINE 2* CENTINS

PIGEON. PIGEON * CIE-
BFE BIDEAF.

'

AOTTT.

J Le lieutenant o 
est en cette ville d<48

CACHEMIRE DE TOUTE COU­
LEUR A 20 CENTINS

PIGEON, PIGEON A CIE.,
BCE BIDEAF.

L’honorable Je 
hier pour Pcterboi

Le Grand Maggi répondis ausai à toutes tes questions qui ont rapporU^votr

frais^éûônDBa’nols^loua sornîne.’^"r.cu/é ,1e, fa -simile ,1e, pierre. <«" Greiui Uâgli » '« >'">> l’,lVDe‘°|ll0yer
1 ans la ville d'Ottawa, el nous présenterons gratis à tous lee applicants au «magasin de BBY80N, GHAII AM dfc < 1E„ durant 
ses trois jours suivants, une jolie plaque contenant les détails complets de l'inii reesion de cette merveilleuse Maggi, avec la ciel pour 
'enseiv.r de façon que voui pourr. z dire votre bonne aventure et celle de vos araii avec une vitesse phénou-éna e qui surpasse de 

beaucoup tous les clairvoyants, les Médiums ou les distnra de bonne aventure. A,l’«*P‘ral»>n irus jours, les plaques ne seront 
es qu’à chacun des acheteurs seulement.

Sir John A. Ma 
tir hier, pour Béai 
Ottawa pour affaii

“ Apportez-nons des preuves.”
—Je ne vous demande pas 

moi-même autre chose....
—Ces preuves, je les ai, je 

vous les apporte.
—Ah ! fit le commissaire de 

police un peu étonné....
Et quiconque 1 eût attentive­

ment observé eût découvert que 
dans cet étonnement, toujours 
incrédule, la vanité et l’amonr 
propre mettaient beaucoup de 
contrariété.

C’était lui, en effet, qui avait 
découvert les premiers indices 
du crime. Si ce que prétendait 
Nabote était vrai, c’était lui qui 
avait égaré la justice en la met­
tant sur une fausse piste. C’est 
une erreur que la préfecture de 
police ne pardonne guère à ses 
agents et que la magistrature, 
elle, ne pardonne jamais.

Consolât le savait.
11 agissait donc l’esprit préve­

nu contre ce qu’allait dire De­
nise.

—Ces preuves, où sont-el es ? 
demanda-t-il....

—Venez ! dit Nabote.
Ils rentrèrent dans la bouti- 

q ue où était Justine.
—Ce n’est pas moi qni vous 

raconterai ce qui s’est passé, dit 
l’infirme.

—Qui donc ?
—C’est ma mère elle-même.
—Elle parle ?
—Non mais elle se fait com­

prendre....
Denise avait une assurance 

qui inquiétait Consolât. Mais 
l’instinct de la justice, le devoir 
à remplir, devait être bientôt 
plus fort aue ces dernières hési- 

Èt puis l’étrangeté 
la situation le frappait. Malgré 
lui il était intéressé, alors qu’il 
ne croyait pas encore, qu’il dou­
tait toujours.

Nabote expliqua comment il 
pouvait interroger Justine et 
comment celle-ci répondait.

Le commissaire de police prit 
un livre, l’ouvrit, le plaça devant 
les yeux de la paralytique et la 
regardant bien en face :

—Me comprenez-vous ? Savez- 
vous ce que je veux ?

Elle dit oui en fermant les 
paupières et en les rouvrant.

—Es il vrai que vous ayez 
assassiné Charlotte Gélibert ?

Elle fit le même signe.
—Je ne puis me contenter de 

cette seule affirmation, et je ne 
vous cacherai pas que je la 
dictée par votre affection pour 
Jacques Lauriot et le désir que 
vous avez de le sauver. Dans 
l’état très grave où vous êtes, la 
justice ne peut rien contre vous 
et il n’est pas impossible que 
vous profitiez de cette situation 
extraordinaire pour empêcher 
votre fils de subir la peine à la­
quelle il est condamné. Donc, 
je vous préviens, un simple aveu 
ne me suffit pas. Il serait im­
puissant à détruire les preuves 
qui s’élèvent contre Lauriot ; il 
serait impuissant même à en 
amoindrir la valeur. C’est donc 
un récit circonstancié du crime 
que je vous demande. Je reste­
rai libre d’apprécier ensuite si les 
détails que vous m’avez fourni 
concordent avec les indices que 
j'ai relevé moi-même.

Alors commença l’étrange ré­
cit de Justine.

1* commissaire de police in­
diquait dans le livre des sylla­
bes ou des mots que la vieille 
soulignait d’un signe dee pau­
pières.

Et Denise restait auprès de sa 
mère, aussi immobile qu’elle, si­
lencieuse comme elle, sa tête 
brûlante entre les mains.

Enfin elle entendit des pas 
précipités dans la rue.

La porte s’ouvrit avec violence 
et Pierre entra.

—Eh bien ? dit l’infirme.
L’autre essoufflé, ne pouvait 

dire un mot.
Il fallut attendre.
A la fin :
—Ce n’est pas ma faute si je 

suis resté aussi longtemps.... le 
bureau du commissaire de poli­
ce était fermé., heureusement j’ai 
recontré un sergent de ville qui 
m’a conduit chez M. Consolât- 
Là on m’a dit que M. Consolât 
venait de partir pour Paris où 
une dépêche l’appelait 11 rentrera 
dans la soirée, peut être dans la 
nuit... mais à quelle heure, 
là ce qu’on ignore.-.

—Sait-on où il est à Paria ?
—Au palais de justice ou à la 

préfecture de police.
—Le connais-tu, M. Consolât ?
—Ah! oui....
—Tù l'as déjà vu ?
—Dame ! il m’a tiré les oreil­

les plus d’une fois et un jour 
que j’ai cassé les carreux à la 
mère Duflot, il....

Mais Nabote ne le laissa pas 
continuer.

—Tu m'aimes bien, n’est-ce 
pas, petit Pierre ?...

—Oh ! Denise ! fit l’enfant 
avec reproche.

—Tn veux bien me faire un 
plaisir, me rendre un service ?

—Oui. Je veux tous ce que 
vous voulez.

—Tu vas te rendre à la gare 
de Meudon.

—Tout de suite.
—Tu attendras l'arrivée de 

tous les trains de Paris.
—J’ai tendrai... je ne boug.- 

rai pas d’une semelle.
—Tu guetteras M. Consolât.
—Bon.
—Quand fu le verras tu l’ac­

costeras.
—Et je lui dirai
—Qu’il faut qu’avant de ren­

trer chez lui, il vienne à la bou­
cherie, (^ue je le demande et que 
j’ai à lui parler....

—Je ne l’oublierai pas....
- Tu as bien compris ?
Certes.
—Je n’ai pas besoin de te ré­

péter ces instructions.
—Non. Je vous promets que 

la commission sera faite.
—Tu ne t’éloigneras pas de la 

gare pour jouer
—Je vous le jure!..,
— Va, moa enfant...
Petit Pierre partit, toujours 

courant. Il ne marchait jamais.
—Si M. Consolât ne revient 

pas, se dit Nabote, Jacques est 
perdu.

Il faisait une froide soirée 
d’automne.
j^TJne bise aigué sifflait dans la 
rue des Princes avec des gémis­
sements plaintifs.

Deux heures se passèrent. Il 
était six heures maintenant Que 
le commissaire tardât encore et 
bientôt il ne serait pins possible 
d’aller à Paris. Un ne trouve­
rait pins personne et qui, alors 
serait assez puissant pour empê­
cher l'exécution ?

Cette pensée la fiaieait frémir.
Tout à coup la porte s’onvrit, 

et si brusquement, que Nabote, 
surprise, poussa un cri.

C’était le petit Pierre.
—Me voilà, dit-il, j'ai trouvé 

M. Consolât...

CORSETS DE TOUS LES
NUMÉROS A 25 CENTINS

PIGEON, P1GEON A C IE.,
BFE BIDEAF.

Un journaliste < 
mandé à M. L. O. 
législature locale-,1 
fondé dans la rum< 
Langelier devait e 
Mercier, lu déput 
répondu que oette 
ment inexacte.

donné

BRYSON, GRAHAM & Ciei-'

Nos 148,160,162 et 164 ROE SPABKS.liiee

7m-j-n-o i-Sourie; de louage d’Ottawa.TAPIS DE CHANVRE tin Scan livre
Nous avons r<çu avec plaisir un 

beau volume intitulé : Débats dn 
Conseil Législatif de la Province de 
Québec par M. O. B. Rouleau. C'est 
un livre de 420 pages, fort bien im­
primé et non moins bien relié. 
Comme son titre l’indique suffisam­
ment il contient les débats complets 
de la session de 1888 et est d’un in- 
téiêt général à tous ceux qui sont 
versés dans la politique. Nous of­
frons nos ainsères r merciements à 
l’auteur pour son envoi.

A 9 CENTINS

I La presse ao^la 
plus vive tient que 
prise par le sénat i 
dent Clcvtland sui 
cheries.

De la colère le <! 
eut paeeé aux mem

Il n'éjrie an coc 
violence inouï) :

“Le président et 
Etats-Unis feront 
que le Canada est 
1 Angleterre et que 
un conflit venait i 
diens auraient der 
cuirassés anglais."

PIGEON, PIGEON A < IF.,
BFE .BIDEAF. aura eu

TAPIS TAPISSERIE
A 35 CENTINS

—Les gens d’une noce de la cam­
pagne ont bien amusé les passants 
sur la rte Sparks, hier après-midi ; 
le marié tenait sa nouvelle épouse 
par le cou, à l'intérieur de la voitu­
re taudis que le^ieçou d honneur 

banné fumait tranquille­
ment une pipe de plâtre culottée, il 
est probable que l’on ôtait à la re­
cherche d’un atelier de photogra­
phe qui lire des portraits sur le zinc.

—Un journalier du nom de John 
Jewctt est tourte du haut d’uue 
maison qu’il était à réparer près de 
la Dame St Louis, hier et s’est frac­
turé une jambe.

PIGEON, PIGEON A CIE., 
BFE BIDEAF.

DEVINT LE EIGISTRIT DE POLICE VOl-
TAPIS A ESCALIER tout enru _________ d# X. 0*0 MW.

Mercrtdi, 5 septembre—Son Hon­
neur ce matin a disposé de plu­
sieurs causes.

Alfred Chartrand, pour ivresse 
est condamné à uue amende de $3.

John O’Hara, môme offeoseest 
condamné à la même amende.

Henry Potvin, même délit, amen­
de idem.

La femme Gauthier pour s’être 
servies de langage insultant est en 
voyée en prison pour trois semaines.

Agnes Moore, qui a déjà comparu 
pour avoir tioub é la paix publique 
est envoyée en p- ison pour trois se­
maines.

A 8 CENTINS

PIGEON, PIGEON A CIE.,
BFE BIDEAF.

Or. Q-RA.TÜi09KT, - Propriétaire 

68, Rue <)ueen, Ottawa.
,i UNE CAROTTE

PIGBOIV, PIGEON & CIS il-
P. 8.—üommunicatlee téléphonique (Walla*. 4 Bell) Tous ordres exécutée prompte- La Pahie qui i 

tre les carottes, < 
indépendance 
choses de ce moi 
raît-il, sans repre 
Il faut croire qui 
Patrie jetait ce 
imiter le filou qt 

Nous ne tenon 
directes de cela, 
ment la parole 
doit ceriaineme 
chose. D’après 1‘ 
grand ne dédaigi 
au contraire he r

C'est toujours 
voir teux amis < 
providvn :e se tn 
manque de disci 
ble, et quel tcan 
Qui est- e qui a*. 
Pahie aurait pu 
d'un t 1 crime ? 
mais cru si la pi 
ne nous était p 
main.

Voyons ce q u
Décidément on 

trie. Bi très vo 
de carottes, es qu’

que Von a tirée ai 
qæ.

RUE RIDEAU SAüik DE VARIETESDre. Potier A Btdd, 3H4, rue Welling­
ton. HU-1*

—Les évaluateurs ont fini leur 
travail dans la basse ville ; le temps 
a été bien employé si l’on calcule

tkw retail res, BlhllelWl «es, (hjUsea berçantes,
1 Didier,ïafsVCaeni»èîTÜhVplHdeweconde main, 

Telles v e fea el rca at rouleaux, Kldraux et poeie, 
Miroirs, tofla lost ve qu’il faut peer meubler une

63* A 634 RUE SUSSEX, JOSEPH BOVDclN
» vil.B Poe’es de toute* ae* tes.

Dans la Capitale n’ont été com-que ces évalua 
mencées que le 2 juillet dernier. 11 
reste encore la haute-ville et Nt w- 
Edinburgh.

—Les nombreux visiteurs actuel 
lement à Ottawa nd se lassent pas 
d’admirer le Parc Major dont l« s 
parterres sont plus bea 
l’ont jamais été.

—Les marchands dechirbon Je 
Toronto ont décidé de ne point haus­
ser le prix de cet article

—MM. White, Jocelyn et Cie, 
marchands de dentelles en gros, de 
Toronto, ont déposé leur bilan, les 
créanciers de la maison en Europe 
ayant refusé de leur accorder du 
delai. Le passif des faillis s'élève à 
environ 8100,000.

—Lo rouleau à vapeur est actue'- 
lement à subir des réparations sur 
la rue Sparks.

—C’e.-t aujourd’hui jour de paye 
dans les scieries de MM. Perley et 
Pattee et autres établissements des 
Chaudières.

—Dans la carte de remerciements 
publiée samedi dans notre journal 
au sujet des dons faits pour le 
pique-nique de Billings Bridge, le 
nom de madame Lefrançois a paru 
par erreur; c’est Lalramboise qu’il 
aurait fallu lire.

—On continue les travaux de dé 
blaiement du vaste terrain acheté 
par les syndics de la nouvelle église 
catholique irlandaise ; bon nombre 
de résidences ont déjà été abandon­
nées et plusieurs démolies entière 
ment.

Tentes les personnes qnt ont dn raisin 
souvsere en grappe * vendre peuvent 
s’odreeser O MM, fhsrlebole et Fr*
Ho. 191 rue Bldenn. Noue aebttet 
n’importe quelle quantité.

—Les améliorations à l’intérieur 
de l’église St Patrice aont poussées 
avec vigueur et seroot probable­
ment terminées à l’au Lin ne.

—•Devant le magistrat Roches­
ter à Hintonburgh, J os. Landrieux, 
d’Archville, pour infraction à la loi 
Scott a ôté condamné à une amen­
de de 8100.

—Le maire SLwart s’embarque­
ra pour revenir au Canada vers le 
25 courant. On croit qu’il s’occu­
pera durant eon séjour en Angle­
terre de former une puissante com­
pagnie de capitalistes pour l’exploi­
tation de ses importantes mines de 
charbon à Banff, Territoires du 
Nord-Ouest.

Aebetes le pnln «e Turnbull Bra^s

—D’après une dépêche de Mont­
réal, la police a arreté hier un jeu­
ne homme de 14 ans, du nom de 
Ford ; le jeune garçon a dit que ses 
parents le maltraitait et qu’il s’est 
enfui pour cette raison.

■—Plusieurs peintres à l’emploi de 
la compagnie du Télégraphe sont à 
badigeonner les énormes pôteaux 
qui ornent la rue Sussex.

—Le remorqueur Sir John qui a 
été incendié à Manotick et qui était 
la propriété de M. S. Y. Easton était 
assuré pour 83,000 c’tst-à dire à peu 
près sa valeur.

—Il est tombé uue abondante 
averse hier soir vers les 6 heures, 
qui a eu le bon effet d’abattre la
poussière.
JUsplosbell«»heU|raphlM

eh* i. B. Dvrion, No. 569, rue Sussex, 
Rideau. 7m-j-n-o

t
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Meubles de Menage et Effets
ux qu’ils ne

CansJa. 1 DAMB MARY
P roi lace de Québec, / ANN KAVANAGH 

Dis riot d'ÜUtiwa î de la cité d'O tawa, 
No H6 f dans le comté de

Carleton. d .ns la Province d'Onta.io, vi 
de feu M chae Kavanagh, demon 1ère 
e n r. lei terr.s et nriement d'AN 
LABBLLB, cul iviteur, du C.itoo de 
Hln les, dam les comté et dktiict d (H awa, 
D f nd.-ur.

Un lot de terre étant le numéro quinze 
dan» le triai me rai g du canton d’A>lwln 
dan; le comté d’Utiawa, conteutni c n' 
ac.es de terre, ^ lus ou moiir—avec les 1A- 
Ü»ses dessus éngee\

Pour être vendu an bureau du rfgistra- 
teor, piur le comté d O i wa. n la 
Uul!. le DlX-HUITlfiMB jour de 
ThMBHE jrochjin, à DIX heures de l'a- 
van.-midi.

Construction d'un trolto’f but 1a rue 
ci-deesona mentionnée, dans le quartier 
Wellington, dan» la cité d’Ottawa.

Avis est per le présent donné que le 
conseil de la munioi^afité de la cité 
d’Ottawa paesera, conformément aux 
dûqo-itione de l’acte municipal refondu 
des règlements en vue de la construction 
d’un trottoir dee dimensions suivantes, 
dans la rue oi-après désignés, savoir : 
Un trottoir en madriers ae six pouces 
de lonnneur sur trois ponces d'épaisseur, 

Baver», sur 1* iiux côté» de 
la rue Nepeab, entre le» rues Elgin et 
Bay, dans le quartier Wellington, et 
pour ea repartir et élever le oeût sur les 
propriétés foncières, oui en bénéficie­
ront, étant les propriétés sûtes de oha- 
qne côté de la rue •■ti® ,fB
ruee Elgin et Bay, (Bum le quartier 
Wellington.

A moins qu’une majorité dee proprié­
taire» de oes biens-fonds, leprésentant 
aa moins une moi|gé ep valeur des fer- 
reins, ne présente '<u *4it conseil de la 
municipalité de la oi(4 d’Ottawa une 
pétition eoulse to «oti*ti<m projetée, 
dans le dé aâû’un newaprés la derniè­

re publicaiion du peésettt svu, laquelle 
sera faite le 13e jodt àe aeptembre A. 
>.1888.

la coût évalué dn 4it ouvrage eat 
82.U57.19 

l propriété*, qui 
Nfeuteot, et la 
k P** ^

'e 7 coo-
A la réni'lence de Madame î 

rue Wllbrod, VENDREDI,
Piano en bois de ro.e, magnifique 
par o:-, set de salon en rojer noir 

couvert tn rep ; t pis, gravures. Tapis 
Bruxelles, 2 porte-mu Ique, 2 
chaises de fantai le, gai 
en cuivre, 8 pèle pour poites et leuêtrea 
avec anneaux en cuivie, 2 tapis de tibl# 

cheni le, tabouret d- piano-, chaises 
pliantes, berçantes et en jonc, 4 paires de 
ndea- x en cret- nne, 2 i aires en dentelle 
et 2 pâlies en cot n pour portes et ivné- 
très, 6 tapis de table de fa taisie et un en 
cretonne, une fon nai e de passage, à char­
bon, un porlé-chapeau recouvert en mar 
bre avec mi oir. lapis ii'escalieia en lain 
avec baguettes, 2 port-bquqüils ert fil ' 
fat, nn écran, une chaise rustique, une 
tab!e d’extinsion en noyer no r, nappes, 
sideboard en noyer non-, deux puU-res 
peur enfants, un réfrigérateur, une glaci- re, 
sels à déjeuner en porcelaine de Chine, 
vaisselles, verreries, et f i nces peintes, 
une horloge, un sM de chambre à çouc 
en noyer noir, 2 matolats en crin, cou 
chetles en mahogany,- en fer et i 
sortes, 2 lits de plnmee 
plumes paillasse» et lus à rassorte, * paires < 
de couverte*, 4 paires de d a, e, 6 couvre- 
p.edi blancs, 3 set» de ch .ml re. fourn ise 
de cuisine, poêle de cui.ine, poêles 4 bois 
et à charbon avec tuyaux, table de cuisiee. 

i'e, t te., etc., eto. Condition* coéap- 
Vett.-à 10 30 beerei am.

DONALD,

155t
UH 6

ottomans 
ruiiures de fenô res

cite de 
e 8 P-

de LOI ISM. CO T LEE,
« Shér f.

Bureau du ^ hé if, 
Ayluuar, 9juil et 1888.—La caute de contestât on de 

la mairie a de nouveau été ajournée 
jusqu’au 18 courant.

—Madame M)Hugh, mère de l'un 
des jeunes garçons condaamés au 
pénitencier pour la vie, pour une 
cause de viol à Ottawa, il y a déjà 
plusieurs années, est à l’arucle de 
la mort et des de mari h is sont à se 
faire afin de permettre au jeune 
homme de venir voir sa nié e ure 
dernière fois.

crois
Aux EntrfprtSjun

^seemiisiona cachetées

WT se on le cas, reroot relues jus- 
qu'à MIDI, MERCK r DI, U 13 

Septembre 1-88, pour le construction d’un 
canal d f goût sur le cêté Est de I» rue Del- 
housie, entre lea rues York et George , ; 

,i pour le eonetrucCoj d’un trottoir 
ereal requis sur les rues St André, 

Au gu» ta, FrlSl et Besserer, dans la cité 
d’Ottawa, d’a-'té» le lèg ement de» amélio­
rai loss locales.

Lee travaux seront (’ivie’sea deux con­
trats séparés en accO’d arec les «pacifica­
tions qui peuvent être vues au bureau de 
l'ingéni ur de la cité, à V Hôtel de Ville, 
O tawa. La corporation se r6»erve le droit 

laisser l'ouvrage en un seul ou plusieurs 
trais à un seul toum saiounaiie et ne a’o- 

ige pas à accpter la plus basse, ai aucune 
e eoum's ions

gros

si 8 oreil
liai anglais o 

dire: tnlun tfl 
mai gel il* t uil

UNE I
A B. VA

Einaaleur de la Reine, 47 rue Rideau.T eSe-HIâs Chsnfeand, dont la 
AJ vogue est univirselle. est un purga 

in, rafraîchissant, d'une saveur très 
et d’une efficacité cei laine pour com­

battre la Constipation ; son emploi jour­
nalier est utile aux Goutteux, aux Rhuma­
tisants, aux personnes d’un tempérament 
sanguin, bilieux, portées aux congestions 
cé èbrales, aux vertiges, moraines, ou su­
jettes aux hemorrhoid;'*, aux embarras 
gastriques. C'en au si le purgatif par ex­
cellence des f mmos el des enfants.

Pour évitt r les dangers des « ontrefaç 
du SedlHs et des mé icamenls dosimé­
triques, dont M Chanteand est l’uni­
que préparateur, exigez sur les étiquettes 
lenom des auteurs

83,332, dont U sofel 
. devra être taxée SW 
*a bénéficieront imn 
somme de 11,274.81', 
municipal,lé poaejk

M. Mercier alit sai 
douce Grande Assemblée titre d’homme 

poor «oir rég 
bien» des Jéauit 
la gmlt cutorini 
toil cassé noml 
le nés : R Me» 
la peril des cith 
même en certa i 
que les mini 
étaient opposés 
biens à le Socié 

liais roici q 
son éloquent di 
vient de rend» 
ministres qui l'i 

«d’il réglé 
perce que je m 

In* mini
«aol moi S'éta

L'INSTITUT CANADIEN V. r. LETT,
m m —C1^'

O, »», » «ptréMj WW. * ■

Helen VS liâmes

m

bU
des

TUne asaeabh'e générale des mem b es de 
l’Institut aura lieu JEUDI pio.baln, le 13 
du courant, à 8 heures P.M., dans la 
grande salle actuelle de l'Institut, rue 
Sussex, pour affaire importantes, et délibé­
rer sur l'action à prendre touchant la 
bâ-is e Incendiée oe 1 Institut 

MT Pour prendre part aux délibéra­
tions, il Audra avoir payé la soostrijlioé 
annuelle.

STANISLAS DBAPBAU,
A. MORIN, Président

.-Adjoint.
Ottawa, 5 sept. 1818.—3f.

jutes les soumissions devront être »c- 
c mpegnéei d'an chèque de banque accepté, 
au montant decent piastre, fait payable à 
l ordre du trésori r de la cité, qui tara con­
fisque si le soumi sium aire ,efuse d’accom­
plir les conditions dn contrat lorsqu il en 
aura été re .u s. Si la soumission n'est pas 
acceptée le î bique se a remis 

Toutes les soumissions devront dire Lite» 
si r de» for»a»es Imprimée , fo rn es et con­
tenir la propre signature du soumissiounaire 
«ne le nom de ses sûretés et les blanc» 
bien remp li le tout accompagné du chèqee 
requis ou elles seront mises <L eût»
|t*ti

L» Di.mbra (ta «U*«o*l** «oit p«r 1o 
Paui Giroux,présent notifiés qua tint* 

ou dt codée le lerctof» sari» e aurai t et que 
li contribution due à ta tocièie pour ce 
décès sera exigible lo 1er Octobre prochain.B uregraeve-O hanteau d.

ÔNDÜtMÜ
un bon boucher ca/able de vendre. De bena 
gages seront payés". L. DUHAMEL, 

Marché By.
8ec IMS* y??' '

•» BUUAMi y .
Immédiatement une life poor servir lâ

J,aOif6lW. hvy

régulières.
EDOUARD R. Pit REAÜLT,

Ingénieur de la Ctlé. 
delà Cité,

Aaele A. Lawyer M.D., OàA, 
gradué du “Queen’s University** Kingston. 
Bureau : 82*. rue Sparks. Résâdenoe- 
122, rue Slater, Ottawa. Spécialité : ma 
adietdes femmes tl des enfanta.

UN JEUNE HOMME
Sachant le français et l’anglais trouvera de 
l’emploi comme reporter en a’adreeeant au 
buieeu du Canada

nom de to rue
—Il n’y aura pas de séances de 

comiUfi civiques cet e semaine.

(i contù.ue,'Bureau de l’Io 
Hôtel -de 

S Septembre ISIS.
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